
Le temps qui nous est accordé 
 

à Jean-Max Tixier, in memoriam 
 
 
 
Nous permet-il de nous accorder avec lui? 
Que de souhaits restent en fleur sans porter fruit! 
que d'amours furent seulement rêvées  
que de voyages entrepris  
dans l'unique périple  
de l'imagination !  
 
Adieu, ami en allé, dont le silence désormais travaille la 
parole. 
  
Ta présence est en nous maintenant et ton absence  
pèse à nos yeux dans le jour qui ne te voit plus, allant, 
venant ... ,  
dans la nuit qui ne t'observe plus,  
étoilé de tes phrases à ton pupitre d'écrivain. 
  
Ta place est assignée dans le trésor delphien du souvenir, 
en contrefort, en contrebas  
De celui d'Apollon qui le transcende: 
adieu poète à la brûlante inspiration ! 
 
Brusque le rapt de maladie qui t'a soustrait à nos 
rencontres:  
pouvions-nous deviner si hâtive 
la séparation,  
définitif le regret  
de ne plus nous réjouir de tes bons mots,  
de ne plus partager tes enthousiasmes? 
D'avoir à calmer tes colères ou à les soutenir? 
De suivre, quelque peu haletants,  
la marche vive de tes livres?  
De ne pas t'avoir déclaré assez  
ce cœur de l'amitié qu'est notre admiration ... 

 
…/… 



 
Oui, c'est à notre terme aussi que nous pensons, 
qu'avant nous tu atteins, avant nous tu dépasses, 
et d'un savoir imprononçable ta barque 
mortuaire s'est chargée,  
que l'épreuve du feu aura vaporisée  
- réduction d'œuvre au noir pour ton corps d'alchimiste. 
  
À nous de retrouver hors de ta cendre  
le phénix survivant de ton œuvre.  
 
 

André UGHETIO 
Ce jour des Trépassés, 2 novembre 2009  

 


